
Très belle fête de Pentecôte  
 

de la Sainte Trinité et de la descente du Saint Esprit 
 

 

 Je crois fermement que ton Esprit Saint 
vient de toi par ton Fils unique ; même si je ne 
comprends pas ce mystère, j'en garde la 
conviction profonde. Car dans les réalités 
spirituelles qui sont ton domaine, mon esprit 
est borné, comme l'assure ton Fils unique : « Ne 
t'étonne pas si je t'ai dit : Il vous faut naître 
d'en haut. Car l'Esprit Saint souffle où il veut ; 
tu entends sa voix, mais tu ne sais ni d'où il 
vient, ni où il va. Ainsi en est-il de quiconque est 

né de l'eau et de l'Esprit » (Jn 3,7-8) 
 Je crois à ma nouvelle naissance sans la 
comprendre, et je tiens bon dans la foi ce qui 
m'échappe. Je sais que j'ai le pouvoir de 
renaître, mais je ne sais pas comment cela 
s'accomplit. L'Esprit n'est limité par rien ; il 
parle quand il veut, il dit ce qu'il veut et où il 
veut. La raison de son départ et de sa venue me 
reste inconnue, mais j'ai la conviction profonde 
de sa présence.  
 

Hilaire de Poitiers,  

PL 10, 472, La Trinité 12,55 

 
 

Chers Pères, Mères, frères et sœurs bien-aimés en Christ, 
 

 « Si tu savais le don de Dieu » (Jn 4,10) nous dit le Christ. Or ce don de l’eau vive est don 

du Saint Esprit, qui pourra jaillir de nous-mêmes si nous  buvons à cette source et croyons (Jn 7,38) 

en Celui qui nous a tout donné. Nous ne comprenons pas, mais nous savons sa puissance 

transformatrice, sa puissance de renouvellement, sa puissance de conversion des cœurs. A chaque 

descente du Saint Esprit nous devrions devenir des êtres nouveaux, des êtres porteurs de cette 

lumière infinie, de cette source qui ne tarit pas.  

Mais pour que cela se produire réellement, ne laissons pas nos actions mauvaises, nos 

paroles irrespectueuses, ni nos déplorables pensées barrer la route à Son action. Car l’Esprit ne peut 

venir dans un cœur plein de lui-même, dans une âme superbe, dans un esprit hautain. L’Esprit 

attend lui aussi devant notre porte que nous soyons enfin doux retenant nos colères, à genoux 

devant nos frères, courageux dans les épreuves, muets sur les fautes d’autrui, humbles en confessant 

nos propres péchés, vrais dans l’humiliation, bienveillants dans nos jugements, obéissants à nos 

pasteurs… alors, et alors seulement, la force du Saint Esprit sera plus forte que toutes nos tentatives 

humaines de changer le monde, l’Église ou nos paroisses. Le Saint Esprit aura enfin les mains libres 

pour agir, nous transformer dans la profondeur de notre être et nous donner la joie parfaite. Celle de 

servir le Christ, l’Église, nos frères, nos communautés, notre monde souffrant et malade de 

violence. « L’Esprit n’est limité par rien » nous dit saint Hilaire, ne limitons pas sa grande 

puissance. Je me confie à votre prière pour vivre avec vous cette exigence et je vous porte chacun 

dans la mienne.  

Avec toute mon affection filiale et fraternelle.          Sandrine 


